
28 SEMAINE RELIGIEUSE DE QUÉBEC.

M. l'abbé J. Adélard Tremblay, aumônier des Servantes du T. S. 
Sacrement, à Chicoutimi ; M. l’abbé J. B. Boivin, curé à la Pointe au 
Pic M. l’abbé Eug. Grenon, vicaire à St-Prime ; M. l’abbé Ludger 
Gauthier, jnr, vicaire à Félicien ; M. l’abbé Jérémie Gagnon, vicai
re à La Malbaie ; M. l’abbé Elz. Bergeron, vicaire à La Malbaie ; M. 
l’abbé Louis Mathieu, vicaire à St-Alphonse ; MM. les abbés Onésime 
Larouche, Luc Morin, Joseph Thibault et Arthur Levesque profes
seurs au Séminaire de Chicoutimi.

Le 30 juillet dernier, à l’Hôtel-Dieu, St-Valier, Chicoutimi, sept 
postulantes revêtaient l’Fiabit religieux: Sr Ste-Emilien, de St-Ulrid, 
Matane; Sr Ste-Hélène, d1 la Malbaie; Sr St-Ambroise, de St-Prime; 
Sr St-Charles Borromée et Sr St-Joseph, de St-Jérome, Sr St-Camil- 
le de Lellis, de Chicoutimi ; Sr Ste-Philomène, de St-Joseph-d’Alma.

Mgr E. Lapointe, V. G., Supérieur du Séminaire de Chicoutimi 
présida la cérémonie à laquelle étaient présents : MM. les abbés Georges 
Cimon, chapelain de l’Hôtel-Dieu, Louis Boily, curé de St-Jérôme, Jos. 
Gauthier et Victor Tremblay.

Le 4 septembre, encore .» l’Hôtel-Dieu St-Vallier de Chicoutimi, pro
nonçaient leurs vœux perpétuels :

Sr Ste-Angèle Mérici, de St-Prime, Sr St-François d’Assise, Sr 
St-Dominique, Sr Ste-Delphine, de Chicoutimi.

La cérémonie fut présidée par Sa Grandeur Mgr M.-T. Labrecque, 
évêque de Chicoutimi, assisté des MM. les abbés Geo. Cimon, chape
lain et J. Coulombe, du Séminaire.

4ïEtaient présents, au chœur, les MM. les abbés Jos. Gauthier et 
A'mas Larouche, curé de la Cathédrale, qui fit le sermon de circonstance.

LIS LIVRES
Le» nations de ta guerre. — (Collection L.-G. Redmond Howard). 2 — La 

Belgique et le» Belges. Traduit et adapté de l’anglais par Christian de l’Isle. Paris 
P. Lethielleux, 10 rue Cassette). Vol.in-12.Prix : 1 franc.

Dans cette série d’études la Belgique méritait une place d’honneur, 
et l’éditeur de la collection n’a point manqué de réserver à un auteur des 
plus compétents le volume consacré à l’héroïque nation. Sans sortir des li
mites de la plus stricte impartialité, l’auteur, on le sent, apporte à son œu
vre un soin particulier. L’idéal du Belge n’est pas de faire de son pays la 
plus vaste et la plus grande des nations : il s’efforce à le rendre le plus li
bre de tous ; voilà pourquoi son histoire, au moment même où son exis
tence est en jeu, présente un intérêt si attachant. 11 n’y a peut-être pas de 
pays où la vitalité intérieure ait été plus intense ; et il est aussi vrai que 
légitime de dire, avec l’auteur : “ Toute la vie de ce peuple est concentrée 
dans sa politique et ses convictions religieuses, en d’autres termes dans 

our de Dieu et de l’Humanité. ”


